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Longtemps considérée comme une étape sur la route des vacances, Lyon est devenue en quelques années l'une des premières destinations européennes pour un séjour de courte durée. Une métropole qui a su se réinventer pour mettre en valeur un patrimoine exceptionnel. De l'Antiquité avec Lugdunum, musée et théâtres romains, à la Renaissance avec son quartier du Vieux Lyon classé au patrimoine mondial de l'Unesco, de l'ère industrielle avec les canuts à nos jours avec la réhabilitation du quartier de Confluence, Lyon n'a pas fini de vous étonner. À Lyon, on visite et on déguste. Celle qui était "capitale de la gastronomie" a su attirer à elle une jeune génération de chefs qui rendent la gastronomie plus accessible. Ville leader en matière de tourisme durable et responsable, Lyon vous accueille dans toute votre diversité. Avec ses visites thématiques et ses bons plans, ce City Trip vous présente l'essentiel de la ville, mais aussi ses secrets, ses astuces. Tombez sous le charme de Lyon grâce à ce guide écrit par d'authentiques Lyonnais désireux de vous faire partager une expérience unique : vivre Lyon avec passion.
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[image: ] Vieux Lyon et Fourvière

Les deux quartiers historiques les plus touristiques de Lyon, ceux qu'il faut visiter en priorité – mais pas n'importe comment, car les pièges sont nombreux – quand on vient pour un court séjour. Sites antiques, basilique et vue panoramique depuis les hauteurs de la colline de Fourvière à gravir en funiculaire avant de redescendre à pied vers les toits et les pavés du Vieux Lyon. Cathédrale, traboules et maisons Renaissance donnent à Lyon un air d'Italie dans un quartier classé au patrimoine mondial de l'Humanité.

[image: ] Presqu'île et Croix-Rousse

Entre Saône et Rhône, restaurants et shopping sur la Presqu'île avec de nombreux incontournables, notamment le Grand Hôtel-Dieu. Au sud, le quartier de Confluence abrite un musée exceptionnel, une architecture contemporaine stylée et des adresses pour passer une bonne soirée. Au nord, après les Pentes où se nichent les créateurs, toute l'histoire des canuts sur la colline de la Croix-Rousse, la révolte ouvrière et un Village où il fait bon vivre et consommer autrement. Au centre, autour de la place Bellecour, des boutiques et des restaurants de qualité, notamment les meilleurs bouchons de Lyon.

[image: ] Rhône Rive gauche

C'est un peu la partie "oubliée" des visites et pourtant les quartiers de la Rive gauche méritent toute l'attention. Flâner le long des berges du Rhône jusqu'au parc de la Tête d'Or, inventer le cinéma avec les frères Lumière, lever la tête vers les fresques dédiées à Tony Garnier ou vers les tours de la Part-Dieu, se régaler aux Halles Paul Bocuse, faire du shopping dans l'un des plus grands centres commerciaux d'Europe et découvrir les petites adresses gourmandes dans le 7e arrondissement avant d'assister à un concert. La rive la plus surprenante de Lyon.

[image: ] Autour de Lyon

Beaujolais, Bresse, Dombes, Pilat : Lyon est une métropole entourée par les plus belles campagnes françaises, des montagnes aux étangs. Des terres portant des productions agricoles mondialement réputées, pour les vins bien sûr, mais aussi pour les fruits, l'élevage et même les poissons ! Entourée par des terroirs d'exception, Lyon est au carrefour des meilleures destinations gourmandes. Nombreux sites merveilleux à visiter, villages remarquables accessibles en moins d'une heure depuis le centre-ville et sentiers de randonnée pour toute la famille.





Les incontournables




Répères historiques de la ville

Si l’histoire vous paraît barbante, celle de Lyon va vous apparaître passionnante. En effet, ce qui est remarquable à Lyon, c’est que l’histoire est visible dans la rue et facile à comprendre. Il suffit de regarder le paysage (depuis la colline de Fourvière où tout a commencé) et les bâtiments (du Vieux Lyon, de la Croix-Rousse, de la Presqu'île et au-delà).

[image: ] La capitale des Gaules

Tout a débuté en 43 avant J.-C. quand Lucius Munatius Plancus fonde la colonie romaine de Lugdunum sur les hauteurs de la Sarra (vers l’actuelle colline de Fourvière). La colonie s’agrandit et devient la capitale économique, militaire et religieuse des Trois Gaules. Au carrefour des grandes voies romaines de l’Occident, Lugdunum voit naître deux grands empereurs romains : Claude et Caracalla. Dans la cité sont érigés des édifices remarquables : forums, théâtres et temples que l’on peut aujourd’hui admirer sur la colline de Fourvière avec le Théâtre antique, l’Odéon, les nombreux aqueducs et au Musée gallo-romain de Lyon-Fourvière. C’est à Lyon que les premiers martyrs chrétiens, sainte Blandine et saint Pothin, furent exécutés. Ils donnèrent naissance à une longue tradition religieuse dans une ville où l’on fête toujours avec la même ferveur la Vierge Marie chaque 8 décembre.

[image: ] Lyon Renaissance

Autre grande période qui marquera profondément Lyon : La Renaissance. Dès la fin du XVe siècle, grâce à ses échanges avec l’Italie du Nord et ses foires, Lyon attire des commerçants et de riches banquiers lombards amenant avec eux architectes et artistes de la Renaissance italienne. Lyon devient une ville aux couleurs de l’Italie, s’ornant de maisons à arcades, galeries, colonnades, escaliers à vis et tourelles. La Renaissance, avec le développement de l’imprimerie et du commerce de la soie favorisé par François Ier, est un véritable âge d’or pour la ville qui connaît un essor considérable. Une histoire toujours très présente dans le quartier du Vieux Lyon, classé au Patrimoine mondial de l’humanité par l’Unesco.

[image: ] De la soie aux premières luttes ouvrières

Le tissage et le commerce de la soie ont largement contribué à la fortune et à la renommée internationale de Lyon. Cette industrie, que l’on appelle « la Fabrique », quitte le centre de la ville et s’installe progressivement sur la colline de la Croix-Rousse. Le XIXe siècle marque l’apogée du tissage de la soie et l’on compte plus de 100 000 métiers à tisser à Lyon et ses proches environs. En 1831, ne pouvant plus vendre leurs étoffes et ne maîtrisant plus le prix de leur travail, les Canuts – nom lyonnais donné aux tisseurs – organisent la première révolte ouvrière de l’histoire. Pour tout savoir de la Fabrique et de la vie des Canuts, il suffit de monter à la Croix-Rousse et de visiter la Maison des Canuts.

[image: ] Capitale de la Résistance

L’histoire a déjà montré que Lyon était une ville indépendante, où l’histoire s’écrit aussi en lettres de sang. Les tragiques événements de la Seconde Guerre mondiale vont faire de la ville le centre français de la Résistance à l’occupation nazie. Située en zone libre et proche de la zone occupée, Lyon se trouve à proximité des maquis, comme celui du Vercors. De plus, ses imprimeries permettent de diffuser clandestinement une parole libre et ses traboules permettent aux Résistants de se cacher. C’est à Lyon que s’organisent les principaux réseaux de Résistance autour de Jean Moulin, arrêté, torturé et tué par la Gestapo en 1943. De nombreux lieux évoquent la mémoire des Résistants et une visite du musée d’Histoire de la Résistance et de la Déportation s’impose.

[image: ] Lyon d’hier à demain

Ville chargée d’Histoire et riche d'un quartier Renaissance classé par l'Unesco, ville ouvrière et industrieuse, ville combattante et résistante, Lyon devient au XXe siècle une ville touristique sachant mettre en valeur tous ses atouts, à commencer par sa gastronomie et son patrimoine architectural. S’appuyant sur son passé, Lyon a su construire son avenir en rénovant des pans entiers de la ville. Du Vieux Lyon, qui fut menacé de destruction dans les années 1960 avant d’être rénové, au quartier de Confluence étendu jusqu'au musée des Confluences. Dernière grande rénovation en date, celle d'un lieu emblématique mêlant passé et futur de Lyon : le Grand Hôtel-Dieu.



Fourvière

La basilique au sommet de la colline de Fourvière, dont le point culminant se trouve à 287 m, veille sur Lyon. Site historique sur lequel s'est bâtie la ville, la colline de Fourvière offre un point de vue splendide en direction des Alpes. Pour monter à Fourvière, prendre le funiculaire (métro F2) qui arrive devant l'entrée de la basilique.

La basilique Notre-Dame de Fourvière, bâtie au XIXe siècle, classée Monument historique et emblème du site inscrit au patrimoine mondial de l'Unesco, est l'œuvre de l'architecte Pierre-Marie Bossan. Bien que ses quatre tours lui donnent l'aspect d'une forteresse, l'intérieur est beaucoup plus raffiné par la richesse de ses décors au style byzantin. La basilique, consacrée en 1896, a accueilli le pape Jean-Paul II en 1986. À voir, dans la crypte, de nombreuses statues de Marie du monde entier. Mais la Vierge la plus célèbre se trouve au sommet du clocher de la chapelle située à côté de la basilique. Cette Vierge dorée, réalisée par Fabisch, protège la ville depuis le 8 décembre 1852. Son inauguration est à l'origine de la Fête des Lumières. Des visites insolites guidées permettent de découvrir les coulisses de la basilique et d'accéder aux toits. Les plus courageux graviront les 287 marches jusqu'à l'observatoire pourvu d'une table d'orientation offrant une vue à 360° sur Lyon.

Autres sites incontournables de la colline de Fourvière : les monuments gallo-romains avec les célèbres théâtres dans lesquels se déroulent chaque été les Nuits de Fourvière. Le Théâtre antique compte parmi les plus grands et les plus anciens du monde romain, pouvant accueillir jusqu'à 10 000 spectateurs. L'Odéon, plus petit, était réservé à la musique. Afin de mieux connaître les trésors antiques de Fourvière et l'époque gallo-romaine, la visite de Lugdunum musée et théâtres romains a été rendue plus « ludique » grâce au travail de l'architecte Bernard Zerhfuss.

Impossible de manquer la Tour métallique de Fourvière, mini tour Eiffel lyonnaise, ouverte en 1894 et dont le but principal était de faire une ombre républicaine à son imposante voisine catholique !

À l'ouest de la colline, le cimetière de Loyasse propose non seulement un peu de verdure, mais encore des tombes de personnages célèbres comme celle d'Édouard Herriot ou celle de Maître Philippe, mage lyonnais dont la tombe est toujours fleurie.

Après la visite, la descente vers le Vieux Lyon se fera par les allées du Parc des Hauteurs. Promenade à la fois romantique dans les jardins, mais aussi spirituelle avec le chemin de croix emprunté par les pèlerins lors de la traditionnelle procession du 8 décembre.




[image: ] BASILIQUE NOTRE-DAME DE FOURVIÈRE[image: ]

8, place de Fourvière

✆ 04 78 25 13 01

www.fourviere.org

info@fourviere.org
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Ouvert du lundi au samedi de 7h à 20h ; le dimanche de 7h à 21h. Gratuit jusqu'à 5 ans. Visite découverte : 8 €/adulte ; 4 €/réduit et enfant (de 5 à 17 ans). Visite insolite : 14 € à 18 €/adulte ; 7 € à 9 €/enfant. Achat des billets sur place ou en ligne. Label Tourisme & Handicap. Boutique.

Bâtie à la fin du XIXe siècle, la basilique Notre-Dame de Fourvière est devenue l'emblème sacré de Lyon. Dominant la ville, la basilique fascine et intrigue par sa blancheur et ses lignes qui la font ressembler à un château fort. Deux vues à ne pas manquer : depuis les toits de Fourvière (287 marches) et depuis l'esplanade. La plus belle "vision" de Lyon.
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BASILIQUE NOTRE-DAME DE FOURVIÈRE - Vue sur Lyon depuis la basilique Notre Dame de Fourvière.

© prochasson frederic – Shutterstock.com
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[image: ] LUGDUNUM – MUSÉE ET THÉÂTRES ROMAINS[image: ]

17, rue Cléberg

✆ 04 72 38 49 30

lugdunum.grandlyon.com

contact.lugdunum@grandlyon.com



Ouvert du mardi au vendredi de 11h à 18h ; le week-end de 10h à 18h. Fermé le 1er janvier, 1er mai et 25 décembre. Gratuit jusqu'à 18 ans (et pour tous, chaque 1er dimanche du mois). De 4 à 7 en fonction des expos. Tarif réduit : 2,50 € (En période d'exposition temporaire Tarifs : 7€/4,50€). Pass annuel : 14 €. Mise à disposition gratuite d’un audioguide : français, allemand, anglais, espagnol, italien, portugais, chinois, japonais, russe et enfants à partir de 7 ans.

Lugdunum fut l'une des plus grandes et des plus belles capitales de l'Empire romain. Pour la découvrir, un magnifique musée, véritable spirale à remonter le temps, et un site archéologique comprenant deux monuments majeurs : un des plus anciens théâtres de la Gaule et un des plus luxueux odéons de l'Empire romain. Site accessible à tous les publics.
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LUGDUNUM – MUSÉE ET THÉÂTRES ROMAINS - Le grand théâtre antique de Lyon

© Loflo – Fotolia





Vieux Lyon

Enclavé entre les pentes abruptes de la colline de Fourvière et les quais de la Saône, il est le quartier le plus emblématique et le plus touristique de la ville. Le Vieux Lyon n'est pas le quartier le plus ancien de la ville mais désigne la partie Renaissance classée au Patrimoine mondial de l'humanité par l'Unesco.

Le Vieux Lyon, sauvé par André Malraux d'une destruction programmée, fut le premier quartier français classé « secteur sauvegardé » en 1964. Le quartier est scindé en trois parties (de gauche à droite quand on regarde Fourvière), du nom des trois paroisses : Saint-Georges, Saint-Jean et Saint-Paul. Le plus touristique est le quartier Saint-Jean. C'est là que se trouve la cathédrale Saint-Jean, la Tour Rose, la Maison des Avocats, la place du Change, le musée Gadagne… Et de nombreux pièges à touristes. Saint-Georges présente un grand intérêt. Non seulement parce que le quartier est plus calme et les maisons d'une grande beauté, mais aussi pour admirer la place de la Trinité et la montée du Gourguillon qui s'élève vers Fourvière. Saint-Paul est un quartier vivant, notamment sur les quais de Saône, avec de nombreux pubs, bars à vin et autres lieux nocturnes.

L'architecture du Vieux Lyon est le résultat de la géographie locale qui laisse peu de place entre la colline de Fourvière et les quais de Saône, obligeant les architectes de la Renaissance à construire des maisons les unes sur les autres, avec pour seuls passages les fameuses traboules (du latin transbulare, qui veut dire « traverser »). Des traboules qu'il faut emprunter selon un itinéraire et un plan fourni par l'office de tourisme de Lyon. Attention, ces passages sont souvent privés et il faut veiller à ne pas déranger les habitants qui vivent encore dans ce quartier hautement touristique.

Premier monument à visiter dans le Vieux Lyon : la cathédrale Saint-Jean. Edifiée en plusieurs étapes entre 1165 et 1481 – d'où son chœur roman et ses nefs gothiques –, la « Primatiale des Gaules » a abrité deux conciles, le couronnement du pape Jean XXII en 1316, le mariage d'Henri IV et de Marie de Médicis en 1600. À voir, l'une des plus anciennes et des plus spectaculaires horloges astronomiques d'Europe.




[image: ] GADAGNE / MAM / MHL

1, place du Petit-Collège

✆ 04 78 42 03 61

www.gadagne-lyon.fr

gadagne.publics@mairie-lyon.fr

Bus C3, C14, 19, 31 - M° Vieux-Lyon.
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Ouvert toute l'année. Fermé le 1er janvier, le dimanche de Pâques, le 1er mai, le 14 juillet et le 25 décembre. Du mercredi au dimanche de 10h30 à 18h. Gratuit jusqu'à 18 ans. Tarifs : 8 €/plein, 6 €/réduit. Visite guidée (+3 €). Restauration. Boutique. Accès personne en fauteuil : 14 rue de Gadagne – chien guide accepté.

Comme une ville bouge en permanence, Gadagne bouge en racontant l'histoire de Lyon. Dans cette magnifique demeure Renaissance qui abrite également le musée des arts de la marionnette (MAM), le musée d'histoire de Lyon (MHL) offre un nouveau regard sur la ville et des histoires pour mieux la comprendre. Le MHL est accessible à tous les publics et notamment les plus jeunes. Incontournable.
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60, rue Saint-Jean

www.museeminiatureetcinema.fr

contact@museeminiatureetcinema.fr
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Ouvert tous les jours : du lundi au vendredi hors vacances scolaires de 10h00 à 18h30. Du samedi au dimanche de 10h00 à 19h00. Pendant les vacances scolaires de 10h à 19h00. Gratuit jusqu'à 3 ans. Adulte : 16,90 € (pack famille : 48 € pour 2 enfants et 2 adultes (+9,90 € par enfant supplémentaire). Tarif enfant : 11,90 €. Tarif réduit (Presse, militaire, personne en situation d'handicap, enseignant, étudiant, chômage, RSA, ASS, senior dès 60 ans sur présentation de justificatif) : 14,90 €.

Ce musée, installé dans un bâtiment classé du XVe siècle, va vous permettre de découvrir la plus fantastique collection d'objets authentiques de cinéma, de Mary Poppins à Indiana Jones, en passant par Batman ou Star Wars avec le casque original de Dark Vador. Plus d'un millier d'objets, de costumes et d'animatroniques pour rêver éveillé.
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[image: ] PRIMATIALE SAINT-JEAN-BAPTISTE[image: ]

70, rue Saint-Jean

✆ 04 78 54 76 21

https://primatiale.fr

cathedrale@cathedrale-lyon.cef.fr



Ouvert du lundi au vendredi de 8h15 à 19h45 ; le samedi de 8h15 à 19h ; le dimanche de 8h à 19h. 1er janvier, lundi de Pâques, 1er mai, 8 mai, lundi de Pentecôte, 14 juillet et 11 novembre : ouverture à 13h.

Primatiale des Gaules, foyer de l’Eglise de France, la cathédrale Saint-Jean-Baptiste est située au cœur du Vieux Lyon. Sa construction débuta au XIIe siècle. Elle vit se tenir deux conciles, le couronnement du pape Jean XXII et un mariage royal entre Henri IV et Marie de Médicis en 1600. Elle abrite l'une des plus anciennes horloges astronomiques.
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PRIMATIALE SAINT-JEAN-BAPTISTE - La nef de la cathédrale Saint-Jean, cathédrale et primatiale de Lyon

© Stéphan SZEREMETA
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Veillez à la tranquillité du voisinage.

Plus ou moins ouvertes au public, elles se visitent en faisant une balade du Vieux Lyon à la Croix-Rousse. Le terme vient de deux mots latins : trans et ambulare signifiant "passer à travers". Ces passages couverts entre deux cours d'immeubles permettent de passer d'une rue à l'autre. Dans le Vieux Lyon, les traboules Renaissance forment un réseau dense offrant de nombreux passages. Attention à respecter la tranquillité du voisinage.
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Presqu'île

Géographiquement, la Presqu’île est contenue entre le Rhône à l'est et la Saône à l'ouest, la Confluence au sud et les pentes de la Croix-Rousse au nord. Pour des raisons historiques, le quartier de Confluence ne fait pas partie de la Presqu’île qui s’arrête à Perrache.

La Presqu’île, c’est la « shopping zone » autour de la rue de la République (rue de la Ré pour les Lyonnais) avec des îlots particuliers : les antiquaires rue Auguste-Comte, le luxe rue Herriot, les franchises rue de la Ré, rue Grolée et rue Victor-Hugo, les restaurants rue Mercière, rue des Marronniers et rue Neuve, les bistrots sur les quais de Saône, les lieux alternatifs rue Lanterne. À découvrir dans un dédale de rues qui s'ouvrent sur de superbes places : Célestins, Jacobins, Terreaux et Bellecour.

La place Bellecour est devenue au fil du temps le cœur de Lyon. C’est en 1604 que ce lieu impropre à la construction, mais où l’on fait pousser une vigne appelée bella curtis (beau jardin), est racheté par la ville pour en faire une « belle cour », un lieu de promenade et une place d’armes sur laquelle le Consulat décide d’ériger une statue équestre de Louis XIV.

La place Bellecour – 3e place de France par sa superficie – est le lieu des rassemblements populaires. C'est là qu'est installé l'office de tourisme. Monument méconnu des Lyonnais au sud-est de la place (à proximité de la librairie Decitre), une statue du Petit Prince d’Antoine de Saint-Exupéry, aviateur et auteur né à Lyon. La place Bellecour dispose de peu de terrasses pour faire une pause au cœur de Lyon et c’est sûrement son plus grand défaut. Pour trouver un restaurant, de nombreuses adresses place Antonin Poncet et dans la rue piétonne des Marronniers (côté Rhône), même s’il convient d'être prudent.

De place en place, en remontant vers les Terreaux, quartier de l'hôtel de ville et de l'Opéra réhabilité par Jean Nouvel, il faut flâner sur la place des Célestins (théâtre à l'italienne), la place des Jacobins (avec sa magnifique fontaine), parcourir la rue Mercière, s'égarer un instant dans la rue Lanterne, faire une halte au musée de l'Imprimerie et au musée des Beaux-Arts pour arriver aux Terreaux désormais rénovés. Une grande place minérale avec quelques terrasses. Mais ce n'est pas ici que vous sentirez battre le cœur de la ville. Il faut continuer encore un peu plus au nord, au pied des pentes de la Croix-Rousse pour découvrir la place Sathonay et la place Fernand-Rey, parmi les endroits les plus agréables de la Presqu'île où se retrouvent les Lyonnais, si près et si loin de l'agitation de la Presqu'île.




Rue de la Ré

Reliant la place Bellecour à celle de la Comédie (Hôtel de Ville et Opéra), la rue de la République a vu le jour au milieu du XIXe siècle sous le nom de rue Impériale. Sa largeur devait permettre à la cavalerie de charger d'éventuels émeutiers, suite à la révolte des canuts qui avait marqué les esprits. À hauteur du Palais de la Bourse, on cherchera au sol une dalle rouge marquant l'emplacement où fut assassiné, le 24 janvier 1894, le président Sadi Carnot.







[image: ] MUSÉE DE L'IMPRIMERIE ET DE LA COMMUNICATION GRAPHIQUE[image: ]

13, rue de la Poulaillerie

✆ 04 78 37 65 98

www.imprimerie.lyon.fr

communication.micg@mairie-lyon.fr

M° Cordelier



Ouvert du mercredi au dimanche de 10h30 à 18h. Ouverture tous les jours sur réservation pour les groupes. Gratuit jusqu'à 18 ans. Adulte : 6 € (tarif réduit  : 4 €). Accueil enfants.

Un musée qui retrace l'histoire de cette invention de Gutenberg – le musée possède un inestimable feuillet de la fameuse Bible, premier ouvrage imprimé en 1450 – dans le contexte local. Lyon fut en effet au XVIe siècle l'une des capitales de l'imprimerie en Europe. Véritable atelier d'imprimerie en activité. Un musée qui conserve une partie de l'âme lyonnaise.





[image: ] MUSÉE DES BEAUX-ARTS DE LYON[image: ]

20, place des Terreaux

Expositions : 16, rue Edouard-Herriot

✆ 04 72 10 17 40

www.mba-lyon.fr

contact@mba-lyon.fr

M° Hôtel de Ville Louis Pradel. Bus lignes 1, 3, 6, 13, 18, 19, 44.
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Fermeture les jours fériés. Les 24 et 31 décembre, le musée et le jardin ferment à 17h. Ouvert du samedi au lundi, le mercredi et le jeudi de 10h à 18h (dernière visite à 17h30) ; le vendredi de 10h30 à 18h. Fermetures partielles de salles du musée entre 12h30 et 14h. Programme des nocturnes du musée sur le site (généralement le 1er vendredi du mois). Gratuit jusqu'à 18 ans. Adulte : 8 € (tarif réduit 4 €). Expositions : 12 € (tarif réduit 7 €). Audioguide : 1 €. Visite en LSF, visite tactile, audioguide. Accueil enfants. Visite guidée (supplément de 3 €). Restauration. Boutique. Animations. Bibliothèque. Jardin ouvert de 8h30 à 18h30, sauf les jours fériés.

Lyon abrite sur la place des Terreaux un joyau qui en contient bien d'autres. Classé parmi les plus beaux musées français pour la richesse de ses collections, le musée des Beaux-Arts de Lyon offre à ses visiteurs un voyage dans le temps. De l'Égypte ancienne à l'art moderne, de la peinture à la sculpture, le musée conserve de nombreuses œuvres d'artistes français et étrangers.
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Grand Hôtel-Dieu
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Lyon - Grand Hôtel-Dieu.

© jeanmichel deborde – stock.adobe.com



La meilleure preuve que Lyon se réinvente constamment en faisant du neuf avec de l'ancien. Bâtiment emblématique de Lyon, avec son immense façade sur le Rhône sur 400 m de long rehaussée du magnifique dôme dessiné par Soufflot, l'hôpital Hôtel-Dieu connaît en 2019 une seconde vie en devenant le Grand Hôtel-Dieu.

Selon une légende flatteuse pour les Lyonnais, l'Hôtel-Dieu aurait été fondé en 542 par Childebert. Mais c'est en 1184 que les frères Pontife construisirent un pont en bois sur le Rhône, annexant un petit hôpital voisin pour accueillir les voyageurs et les indigents. Au fil du temps, l'hôpital s'agrandit et l'on y retrouve Rabelais comme médecin de 1532 à 1534. De cette époque, il ne reste plus rien, puisque les murs que l'on peut voir encore aujourd'hui malgré les travaux datent des XVIIe et XVIIIe siècles. Ce bâtiment imaginé par l'architecte Soufflot est monumental et se spécialise dans les pathologies féminines et infantiles : obstétrique, gynécologie et pédiatrie. Ainsi, de nombreux Lyonnais vont naître dans un Hôtel-Dieu qui tombe petit à petit en désuétude et en décrépitude jusqu'à sa fermeture complète en 2010.

Du lieu d'accueil pour les personnes indigentes, l'Hôtel-Dieu devient un lieu dédié au luxe à la française, mettant en avant les savoir-faire lyonnais. C'est en 2015, sur le plus grand chantier de restauration privé en Europe, que débutent les travaux de réhabilitation de cet ensemble exceptionnel. Un site unique destiné, entre autres, à abriter un hôtel haut de gamme, des boutiques "premium", des restaurants de qualité et la Cité de la Gastronomie, lieu patrimonial qui n'est plus accessible au grand public, mais à privatiser pour des événements.



Confluence
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Lyon - Quartier Confluence.

© Gerald Villena – stock.adobe.com



Depuis une dizaine d'années, tout a changé à Confluence. Désormais, c'est le lieu où il faut être avec son architecture futuriste, son centre de loisirs et de commerces et le musée des Confluences.

Confluence, c’est l’un des plus ambitieux projets urbains de ce début de XXIe siècle. Quartier coupé du Rhône par l’autoroute A7 et de la ville par la gare de Perrache, parsemé de friches industrielles en ruine, avec dans son périmètre l’ancien Marché d’intérêt national et les prisons les plus insalubres de France, Confluence n’était pas un quartier fréquentable. C’est en 2003 que le projet d’un nouveau quartier en centre-ville commence à voir le jour avec des immeubles aux allures futuristes imaginés par les plus grands cabinets d’architecte : le Cube Orange, la tour Ycone de Jean Nouvel, le siège de la région Auvergne-Rhône-Alpes ou le Centre de Loisirs et de Commerces de Confluence. Autre atout du quartier, la Sucrière est un lieu d’exposition et de soirées abritant le lieu le plus couru des amoureux de musiques électro : Le Sucre.

Pour accéder au quartier de Confluence, les visiteurs peuvent utiliser le tram T1 qui a permis de désenclaver le quartier, un étonnant vaporetto (navette fluviale) qui relie le centre historique de Lyon (Bellecour et Saint-Paul) au centre de loisirs et de commerces de Confluence ou bien venir à pied de Gerland en franchissant le Rhône par le pont Raymond-Barre (uniquement réservé aux modes doux de transport) qui les amène devant le musée des Confluences.

Au bout du bout de la Presqu’île, là où Saône et Rhône se rejoignent, le musée des Confluences est devenu un site des plus fréquentés. Un musée qui a mis plus de 10 ans à sortir de terre, mais un musée dont la beauté architecturale et la richesse des collections sont un pari réussi avec une fréquentation record. Il est donc prudent de réserver sa place sur Internet ou de se munir de patience pour visiter ce musée qui raconte d’une façon ludique l’histoire de l’humanité et les interactions entre l’homme et la nature. À noter que ce musée dispose d’une excellente brasserie à hauteur des flots et d’un snack de qualité au dernier étage avec vue imprenable sur la ville.

Pour revenir vers le centre de Confluence à partir du musée, il faut aller jusqu'à la pointe de Confluence et longer le quai de la Saône sur un chemin pédestre qui vous ramène vers le quai Rambaud, les péniches, la Sucrière pour s'arrêter à la place Nautique où l'on peut reprendre le vaporetto ou le tram.




[image: ] MUSÉE DES CONFLUENCES

86, quai Perrache

✆ 04 28 38 12 12

www.museedesconfluences.fr

contact@museedesconfluences.fr



Fermé les 1er janvier, 1er mai et 25 décembre. Ouvert du mardi au dimanche de 10h30 à 18h30. Chaque premier jeudi du mois ouverture jusqu'à 22h. Gratuit jusqu'à 18 ans. Adulte : 9 €. Enfant : 6 €. Tarifs complets en ligne. Accueil enfants. Visite guidée. Restauration. Boutique. Animations.

Un musée du XXIe siècle qui a réussi le pari de nous faire voyager à travers le temps et l'espace pour mieux comprendre l'homme et le monde dans leur complexité. Incroyable bâtiment aérien à la pointe de la Confluence, ce musée abrite des collections inédites. 4 expositions distinctes : Origines, les récits du monde ; Espèces, la maille du Vivant ; Sociétés, le théâtre des hommes ; Éternités, visions de l'au-delà – dans 4 espaces à visiter à son rythme pour découvrir les 8 000 objets exposés. Un musée pour comprendre et rêver le monde.
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Croix-Rousse

Face à la colline qui prie – Fourvière –, la Croix-Rousse est la colline qui travaille. Au nord de la ville, rattachée à la Presqu’île par les Pentes qui gravissent le 1er arrondissement, la colline de la Croix-Rousse n’est lyonnaise que depuis 1852. La Croix-Rousse a toujours gardé un esprit d’indépendance. Certains vous diront qu’à la Croix-Rousse, vous n'êtes pas à Lyon… Si le monde entier connaît la Croix-Rousse, c’est en grande partie grâce aux canuts. Au XIXe siècle, la Fabrique (des dizaine de milliers de métiers à tisser en activité) s’installe dans des immeubles conçus « sur mesure » (hauts plafonds) pour accueillir les métiers à tisser. En 1831, n’étant plus maître des tarifs de leurs étoffes, les canuts se révoltent une première fois, clamant haut et fort leur devise : « Vivre en travaillant, mourir en combattant ». Il y aura au total trois révoltes des canuts, les premières du monde ouvrier. Depuis, on ne tisse plus à la Croix-Rousse, quartier agréable souvent appelé "Le Village". Accessible en métro depuis l’hôtel de ville, le « Plateau » (partie centrale de la colline) profite d’une ambiance apaisée. Depuis la fin du siècle dernier, c’est l’un des quartiers bobos de Lyon où l’on vient faire son marché bio sur le grand boulevard, ressourcer ses énergies, mais aussi s’amuser dans les pubs, bars à vin et cafés-théâtres.
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10-12, rue d’Ivry

✆ 04 78 28 62 04

www.maisondescanuts.com

maisondescanuts@wanadoo.fr



Ouvert du mardi au vendredi de 10h à 13h et de 14h à 18h, samedi de 10h à 18h. Visites commentées à heures fixes, se renseigner. Visites sur rendez-vous pour les groupes de plus de 10 personnes et les scolaires. Tarifs des visites commentées : 9,50 €/adulte, 6,50 €/scolaire ou étudiant. Gratuit jusqu'à 11 ans. Visites libres : 3 €/adulte, 1,50 €/scolaire ou étudiant et gratuit pour les -11 ans. Inclus avec Lyon City Card. Les places peuvent être achetées en ligne sur le site Internet.

Installé à la Croix-Rousse, ce lieu de mémoire bien vivant nous fait suivre le fil d'une vie de canut. Cinq siècles d'histoire de soierie lyonnaise racontés à travers des objets incroyables, comme ces métiers à tisser, et des tranches de vie par d'authentiques passionnés. À la boutique, vente de superbes pièces de soie.




Lumière

Les yeux se tournent vers l'Amérique, mais c’est à Lyon qu’est née l’une des inventions les plus populaires : le cinéma. Il fallait que cette invention soit l’œuvre des bien nommés frères Lumière. Nés à Besançon, les frères Auguste et Louis Lumière suivent leur père Antoine à Lyon afin d’améliorer les procédés photographiques. Le cinéma, ils l’inventent quand leur père leur demande d’améliorer le kinétoscope d’Edison en 1894. C’est en 1895 qu’a lieu la première projection du premier film, tourné à Lyon, La Sortie des usines Lumière. Parmi leurs films restés dans l’histoire du cinéma, L’Arrivée du train en gare de la Ciotat et L’Arroseur arrosé. Pour découvrir l’œuvre des frères Lumière, il faut se rendre dans le quartier de Monplaisir et visiter l’Institut Lumière qui comprend, au sein de la magnifique Villa Lumière (place Ambroise-Courtois) : le musée Lumière, la bibliothèque Raymond-Chirat, deux salles de cinéma et diverses activités liées au cinéma. Au musée, on peut admirer le cinématographe dit « n° 1 » qui servit à projeter les tout premiers films de l’histoire. Nous vous conseillons de vous promener dans la rue du 1er film (sur le côté de la Villa) et de détailler les plaques posées sur le mur des jardins. Les plus grands acteurs et réalisateurs sont passés par Lyon pour découvrir avec émotion leur plaque dans la ville où est né le cinéma. C’est dans ce lieu unique qu’a lieu chaque année, en octobre, le Festival Lumière, mettant en lumière la carrière d’un réalisateur ou d’un acteur.
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25, rue du Premier-Film

✆ 04 78 78 18 95

www.institut-lumiere.org

contact@institut-lumiere.org



Fermé le 1er janvier, le 1er mai et le 25 décembre. Ouvert du mardi au dimanche de 10h à 18h30. Fermetures annuelles : 25 décembre, 1er janvier et 1er mai. Ouverture exceptionnelle tous les jours fériés, y compris les lundis fériés. Gratuit jusqu'à 7 ans. Adulte : 9 € (réduit : 7 €). Groupe (7 personnes) : 7,50 € (familles nombreuses également). Audioguides ou visites guidées (selon calendrier) +3 €.

Le musée Lumière est installé dans la villa bâtie par Antoine Lumière – sur le site même où naquit le cinéma. Le Hangar, juste en face, servit de décor au tout premier film de l'histoire tourné par Louis Lumière en 1895. En plus du célèbre appareil no 1, on s'émerveillera devant un zootrope en relief qui montre comment on passe d'une image fixe à l'animation. Un site unique.
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MUSÉE LUMIÈRE - Institut Lumière
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Tête d'Or

Généralement, c’est le dimanche après-midi que l’on se retrouve au Parc de la Tête d’Or en famille pour applaudir au « pestacle » de Guignol, entre amis pour observer les animaux du zoo ou en amoureux pour dénicher un coin romantique entre les allées surpeuplées de joggeurs. C'est en 1856 que la ville de Lyon rachète ces terrains auréolés d’une légende. Selon cette légende, les Croisés auraient rapporté de Terre Sainte un Christ à la Tête d’or avant de l'enfouir dans cette zone marécageuse. Une autre légende voudrait que, lors de la création du parc, la tête en or ait été découverte. Devant le spectacle des Canuts se disputant la tête, celle-ci aurait versé une larme créant le lac et engloutissant à jamais le trésor... D’une superficie de 117 hectares, le parc de la Tête d’Or reste le premier parc urbain en Europe. C’est là que se déroulaient les foires et c’est ici que s’est tenue l’Exposition universelle de 1872. En plus du Jardin botanique et du Parc zoologique, le parc de la Tête d’Or abrite un vélodrome, un théâtre de Guignol et des jeux pour les enfants. Touchant le parc, la Cité internationale imaginée par l’architecte Renzo Piano abrite le musée d’Art contemporain de Lyon.
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81, quai Charles-de-Gaulle

Cité Internationale

✆ 04 72 69 17 17

www.mac-lyon.com
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